
[image: Couverture : et Jean Le Moal Margot, Bretzel et beurre salé, CALMANN LÉVY]


[image: Page de titre : et Jean Le Moal Margot, Bretzel et beurre salé, CALMANN LÉVY]

Avertissement
  Ce livre est une œuvre de fiction. En conséquence, toute homonymie, toute ressemblance ou similitude avec des personnages existants ou ayant existé ne sauraient être que coïncidences fortuites et ne pourraient en aucun cas engager la responsabilité des auteurs. Le village de Locmaria est issu de l’imagination de Margot et Jean Le Moal. Il se situe « quelque part » entre Quimper et Concarneau.



        
            
                
                
                    Personnages
                

                
                    Cher lecteur, nul besoin de vous appesantir sur cette liste de
                        personnages qui peut effrayer de prime abord. Nous vous la proposons
                        uniquement pour le cas où vous auriez besoin d’un petit rappel sur l’un ou
                        l’autre des protagonistes. Mais normalement, vous ne devriez pas en avoir
                        besoin.

                    
                        
                            
                                
                                
                                    
                                        	Bufati Guglielmo
                                        	Producteur de cinéma
                                    

                                    
                                        	Brehec Antoine
                                        	Vicomte, candidat liste Racines de
                                            Locmaria
                                    

                                    
                                        	Capello Nadine
                                        	Directrice de casting du film
                                                Embruns
                                    

                                    
                                        	Cariou Pauline
                                        	Candidate liste Cap2030
                                    

                                    
                                        	Conte Gina
                                        	Actrice dans le film
                                        Embruns
                                    

                                    
                                        	Delpiero Gaël
                                        	Entrepreneur et candidat liste
                                            Cap2030
                                    

                                    
                                        	Dubourg Marc
                                        	Ancien directeur de la conserverie
                                            et candidat Cap2030
                                    

                                    
                                        	Dumuret Soizic
                                        	Pharmacienne et candidate liste
                                            Cap2030
                                    

                                    
                                        	Fischer Matthieu
                                        	Réalisateur du film
                                        Embruns
                                    

                                    
                                        	Fouesnant Julie
                                        	Serveuse à Bretzel et beurre
                                                salé
                                    

                                    
                                        	Grandsir Barnabé
                                        	Capitaine de gendarmerie à
                                        Quimper
                                    

                                    
                                        	Guidel Marcel
                                        	Syndicaliste retraité dit Ar
                                            Ruz, le Rouge
                                    

                                    
                                        	Guillou Émeline
                                        	Bouchère et candidate liste Racines
                                            de Locmaria
                                    

                                    
                                        	Guillou Paulot
                                        	Boucher
                                    

                                    
                                        	Guirec Arsène
                                        	Vendeur de vêtements bretons
                                    

                                    
                                        	Halen Mike
                                        	Producteur du film
                                        Embruns
                                    

                                    
                                        	Jaouen Sandrine
                                        	Femme de ménage
                                    

                                    
                                        	Julienne Éric
                                        	Major, chef de la brigade de
                                            Locmaria
                                    

                                    
                                        	Kaiser Xavier
                                        	Fils de Cathie Wald et
                                        policier
                                    

                                    
                                        	Kervurlu Mouloud
                                        	Garagiste
                                    

                                    
                                        	Lagadec Erwan
                                        	Cuisinier à Bretzel et beurre
                                                salé
                                    

                                    
                                        	Lagadec Georges
                                        	Agriculteur et leader liste
                                        Cap2030
                                    

                                    
                                        	Le Corre Alexia
                                        	Libraire et candidate liste Racines
                                            de Locmaria
                                    

                                    
                                        	Le Duhévat Marine et Hervé
                                        	Coach sportif et candidate liste
                                            Racines de Locmaria
                                    

                                    
                                        	Lemeur Alana
                                        	Infirmière et fille de Yann
                                        Lemeur
                                    

                                    
                                        	Lemeur Yann
                                        	Journaliste et compagnon de Cathie
                                            Wald
                                    

                                    
                                        	Leone
                                            Alberto
                                        	Réalisateur de films italien
                                    

                                    
                                        	Louhans Floriane
                                        	Maquilleuse
                                    

                                    
                                        	Manach Anton et Enora
                                        	Maire sortant et sa femme
                                    

                                    
                                        	Manzor René
                                        	Réalisateur de films français
                                    

                                    
                                        	Mascardin Thomas
                                        	Acteur du film Embruns
                                    

                                    
                                        	Micolou Cécile et Malo
                                        	Propriétaires de la ferme d’élevage
                                            de cochons
                                    

                                    
                                        	Mollo-Duchêne Fabio 
                                        	Acteur
                                    

                                    
                                        	Morin Corinne
                                        	Gérante de l’agence
                                        immobilière
                                    

                                    
                                        	Nedelec Jean-Yves
                                        	Pêcheur
                                    

                                    
                                        	Nicol Alex
                                        	Professeur retraité et
                                                penn-soner du bagad
                                    

                                    
                                        	Orbec Mathilde
                                        	Fleuriste et candidate liste
                                            Racines de Locmaria
                                    

                                    
                                        	Prigent Gérard et Victoire 
                                        	Propriétaires de La Frégate
                                            et de La Bretonne délurée
                                    

                                    
                                        	Prigent Natacha
                                        	Patronne de L’Aven
                                    

                                    
                                        	Riou Christophe
                                        	Gendarme, brigadier
                                    

                                    
                                        	Robes Pierre
                                        	Juge d’instruction
                                    

                                    
                                        	Rochecouët Émile et Annick
                                        	Cafetiers, propriétaires du
                                                Timonier oriental
                                    

                                    
                                        	Rousset Chloé
                                        	Coiffeuse et ex-protégée de
                                            Madeleine
                                    

                                    
                                        	Salaün
                                            Ronan
                                        	Gendarme, adjudant-chef
                                    

                                    
                                        	Sarah
                                        	Étudiante en droit et ex-protégée
                                            de Madeleine
                                    

                                    
                                        	Scouarnec Geneviève
                                        	Présidente du club de longe-côte et
                                            ancienne directrice de l’école primaire
                                    

                                    
                                        	Stephan Rozenn
                                        	Lieutenante, assistante de Barnabé
                                            Grandsir
                                    

                                    
                                        	Troasgou Loïc
                                        	Recteur de la paroisse
                                    

                                    
                                        	Wald Cathie
                                        	Propriétaire de Bretzel et
                                                beurre salé
                                    

                                
                            

                        

                    

                

            

        
    1.
Fin de soirée festive 
Jeudi 2 mai 2024
  Les nuages pourpres et orangés s’étaient effilochés sur l’horizon, cédant la place à une lune qui apparaissait et disparaissait au gré du passage des stratus. Le soleil, parti éclairer d’autres cieux, rendait à Locmaria la tranquillité de la nuit.
  Quelques vacanciers noctambules se promenaient sur la jetée du port, emmitouflés dans leurs vêtements marins. Le noroît maintenait l’atmosphère à une température peu propice au bronzage et au farniente sur la plage. S’asseoir sur un banc, fermer les yeux, sentir l’odeur légèrement entêtante du goémon dévoilé par la marée basse et écouter le vent claquer dans les haubans des voiliers déjà au corps-mort réjouissait ces flâneurs nocturnes. Ils s’offraient de précieux instants de sérénité avant de rejoindre leur hôtel ou leur location et de profiter d’un sommeil réparateur.
  La devanture encore éclairée d’une crêperie dispensait une onde de lumière sur l’esplanade du port. Les rires des derniers clients quittant l’établissement s’égrenaient dans le ciel. Du côté du Pré du père Caradec, une ombre, cachée derrière un bouquet d’arbres, attendait son heure avec impatience. Une vingtaine de mètres devant elle, dans la pénombre de la nuit, se devinait sans difficulté la masse sombre de deux grandes caravanes. Elle se força à inspirer longuement l’air frais pour se calmer. Pas question de tout rater à cause d’une précipitation mal venue !
  Dans une clairière, le bruit des discussions et de la musique diffusée par un antique ghetto-blaster baissa en intensité. Plusieurs personnes venaient de se lever et s’éloignaient d’un feu de camp dont les dernières braises rougeoyaient.
 
  Peu lui importait. Malgré l’obscurité de plus en plus prégnante, l’ombre ne quittait plus des yeux la silhouette brune qui prit la direction de la plus grande des deux caravanes. La femme aux cheveux longs devrait parcourir une centaine de mètres, ce qui lui prendrait bien une minute au vu de sa démarche hésitante. Elle avait dû forcer sur les cocktails préparés par Thomas Mascardin, le fameux Thomas Mascardin, chéri de ces dames. L’ombre, protégée par les frondaisons d’une hêtraie, se précipita vers la caravane et y pénétra discrètement. Elle se glissa dans la loge de sa future victime, et se tapit derrière le canapé. La femme allumerait la lumière en pénétrant dans la pièce, mais ne la verrait sans doute pas. L’ombre bénéficierait alors de l’effet de surprise pour assouvir sa vengeance.
 
  Malgré ses tentatives pour maîtriser son excitation, son cœur battait la chamade. Le bruit de la poignée qui se baissait lui injecta la dose de sang-froid nécessaire. À son grand soulagement, la femme n’alluma pas la lumière. Elle hésita quelques instants sur la conduite à tenir tandis que la femme s’installa dans le canapé. Cachée derrière le dossier, l’ombre pouvait presque déceler son odeur. Elle saisit prestement le foulard dans sa poche et l’enroula autour du cou de sa victime.
  La femme se retourna sans comprendre ce qui lui arrivait. Elle se débattit quelques secondes, mais la prise était trop ferme pour qu’elle puisse s’en sortir. L’ombre serra en y mettant toute sa haine.
  La victime s’effondra. L’ombre s’approcha de la sortie et entrouvrit la porte de la caravane. Personne ne semblait s’intéresser à ce qui se passait de son côté. Elle se glissa silencieusement dans la nuit noire et s’évanouit dans la nature.
  Cette garce l’avait bien mérité !
  

2.
Conseil municipal 
Vendredi 12 avril
  Les séances du conseil municipal de Locmaria étaient habituellement houleuses, mais celle tenue ce vendredi soir resterait sans conteste dans les mémoires… même si les mémoires étaient déjà bien occupées par des dizaines d’accrochages homériques entre l’équipe en place et l’opposition menée au pas de charge par Georges Lagadec.
  La météo encore hivernale jouait sans conteste sur le moral des troupes. Les journées ensoleillées depuis Noël se comptaient sur les doigts d’une main. Même les plus anciens ne se souvenaient pas d’un début d’année aussi tempétueux. Et pourtant, c’était toujours « mieux » ou « plus » avant ! Jean-Yves Nedelec avait laissé son chalutier au port durant près de deux semaines, ce qui n’était jamais arrivé à cet intrépide pêcheur. Une autre cause de ces excès de langage et de testostérone s’expliquait par la proximité des élections municipales.
  — Mesdames et messieurs, annonça d’une voix fatiguée Anton Manach, je souhaite vous faire une déclaration.
 
  Étonnamment, aucun chahut ne répondit à la demande de l’édile du village. Six ans plus tôt et, contre toute attente, Anton Manach, cultivateur de fruits et de légumes biologiques, s’était retrouvé bombardé maire. Rien ne le prédestinait à accéder à la plus haute fonction administrative de la commune, mais un scandale avait frappé la liste sortante menée par Jean-Claude Quéré et Georges Lagadec : le bradage à un groupe étranger de L’Atlantide, la conserverie locale de poissons. Sans surprise, une fermeture définitive de l’usine et le licenciement de tous les ouvriers avaient suivi. Plus de six ans après, ce triste drame économique flottait toujours dans les mémoires, et toutes les trahisons et compromissions n’avaient pas encore été pardonnées.
  Si Quéré, l’ancien propriétaire de la conserverie, avait depuis passé l’arme à gauche, Lagadec, agriculteur à la retraite, ne s’était jamais remis de la perte du poste de premier adjoint qu’il avait occupé pendant trente ans. Ces nouvelles élections étaient pour lui l’occasion de briguer la charge suprême. Ses affaires et son ego le poussaient à diriger Locmaria, et aucun coup n’était assez bas pour tenter de décrédibiliser ses adversaires politiques.
 
  — Il y a deux choses que je tiens à partager avec vous, entama Anton Manach. La première, c’est l’arrivée très prochaine des premiers membres de l’équipe du film qui va se dérouler sur le territoire de notre commune.
  Exclamations dans le conseil. Le tournage de ce film nourrissait tous les fantasmes depuis des semaines, mais rien n’avait filtré. Même pas le titre ! Tout ce qu’avait réussi à apprendre Manach, c’est que les repérages et l’installation prendraient une dizaine de jours et que la durée de tournage avec les acteurs eux-mêmes était estimée à deux semaines.
  — Ça va mettre le cirque dans le village, cette couillonnade ! rouspéta Arsène Guirec, le vendeur de vêtements marins dont la boutique se situait sur le port. On sera en pleine période de vacances de printemps ! Et comment vont faire les touristes pour venir s’approvisionner chez moi ? Si une scène se passe sur le port, ils vont tout bloquer !
  — Je ne pense pas que l’équipe du film ait prévu de camper devant la porte de votre magasin, le calma Marc Dubourg, le dernier directeur de L’Atlantide, agacé par les récriminations du commerçant.
  — C’est bien une réaction d’ancien patron à la retraite ! le rabroua Guirec. Pour vous, ils tombent tout seuls les euros… et un beau paquet d’après ce qui se dit.
  — Mon pauvre Arsène, répliqua Dubourg, n’oubliez pas que grâce à moi, vous avez touché une prime plus que conséquente pour votre licenciement de L’Atlantide. Sans elle, vous n’auriez jamais pu racheter ce magasin.
  — Messieurs, les coupa sèchement Alexia Le Corre. Si vous avez des comptes à régler, vous ferez ça dehors.
  Les deux hommes se turent, remis à leur place par l’aplomb de leur libraire. Manach en profita pour reprendre la parole :
  — L’équipe de repérage arrivera lundi prochain. Ils vont choisir les lieux des scènes de leur film. La production nous fournira ensuite leur plan de tournage. De toute façon, le préfet a déjà signé l’arrêté d’autorisation.
  — Et ça aidera le petit commerce, tempéra Émile Rochecouët, le patron du Timonier oriental… enfin, le demi-patron d’après les plus taquins, depuis que son épouse Annick s’était investie dans la gestion de leurs affaires. Même si ce sont les vacances de printemps, on ne peut pas dire que le village soit surpeuplé. Alors quelques verres de plus à servir au bar, c’est toujours bon à prendre. Et de ton côté, Arsène, fais pas le benêt : si la météo ne s’améliore pas, tu te retrouveras vite en rupture de stock de cirés.
  — Il n’empêche ! tonna Georges Lagadec. Que le maire actuel ait indirectement encouragé la venue de ces saltimbanques est plus que déplorable ! On a vu ce que ça a donné avec les druides l’année dernière. Au départ, on pensait que c’étaient des charlots, mais ça nous a valu un mort de plus dans notre commune et le surnom de « Chicago de la Cornouaille » décerné par notre préfet. Ah ça, je vous assure qu’avec une nouvelle équipe municipale, Locmaria sera enfin célébré pour son développement économique et plus pour ses faits divers.
  — Vous n’en faites pas un peu trop, monsieur Lagadec ? le coupa Marine Le Duhévat, adjointe au sport. Vous savez pertinemment que la mairie n’a jamais été impliquée en quoi que ce soit dans ces homicides. Quant au préfet… c’est un abruti.
 
  Marine Le Duhévat n’avait pas pardonné au préfet du Finistère ni au capitaine Fracasse, son bras armé. Ils s’étaient en effet acharnés sur son mari pour trouver un coupable à tout prix lors de la précédente affaire qui avait secoué Locmaria. Pas un des membres du conseil ne tenta de défendre le haut fonctionnaire qui tenait leur village en si piètre considération.
  — Je vous donnerai des informations complémentaires dès que j’en disposerai, poursuivit Manach. Le second point concerne les futures élections.
  Le brouhaha redémarra, mais l’édile coupa court aux discussions informelles en enchaînant :
  — Je rappelle d’abord que le dépôt des listes devra s’effectuer au plus tard le 24 avril pour des élections qui se dérouleront le dimanche 19 mai, soit dans un gros mois.
  — Comme si on ne le savait pas ! Vous nous prenez pour des amateurs ? le railla Lagadec.
  — Je vous annonce aussi que je ne me représenterai pas, déclara Manach à la surprise générale. Quand j’ai accepté d’occuper cette fonction et d’y consacrer la majeure partie de mon temps, c’était pour travailler avec vous pour le bien-être de nos administrés… pas pour subir des insultes comme celles régulièrement proférées par M. Lagadec à mon encontre ou à celle de nos réalisations.
  

3.
Repérage
Lundi 15 avril 
  Dehors, le vent maltraitait les branches centenaires du cèdre qui, impavide, régnait sur le jardin du domaine de Kerbrat. À l’horizon, quelques timides rayons d’un soleil bas perçaient les nuages de fin de journée. Cathie avait allumé un feu dans la cheminée pour combattre les effets délétères de l’humidité qui semblait s’être installée durablement dans le Finistère. La gaieté du dîner permettait de chasser la morosité ambiante.
 
  Bretzel et beurre salé faisait relâche les dimanches et les lundis. Par ailleurs, afin de conserver un peu de temps pour profiter de sa vie privée et mener ses activités parallèles, Cathie Wald, la propriétaire, avait choisi de n’ouvrir son restaurant qu’en soirée. Vu son succès, les sollicitations s’accumulaient pour qu’elle change d’avis, au moins pendant les périodes estivales. La notoriété de l’établissement, ouvert depuis deux ans, allait croissant. Mais l’Alsacienne tenait bon : elle attaquait la cinquantaine et ne souhaitait pas se tuer à la tâche… d’autant plus que ses autres occupations étaient infiniment plus rémunératrices.
  Depuis le début de l’année, Cathie consacrait le lundi soir au repas familial hebdomadaire. Il n’y avait bien sûr aucune obligation, mais son fils Xavier ainsi que son compagnon Yann et sa fille Alana se réjouissaient à l’idée de partager un dîner au domaine de Kerbrat.
 
  La mutation de Xavier avait été approuvée juste avant Noël, et le jeune flic de la brigade des Stups grenobloise avait pris ses quartiers à Brest. Il se retrouvait à un jet de pierre, ou quarante-cinq minutes en voiture, d’Alana, son ensorcelante morigane.
  Xavier Kaiser avait été chaudement accueilli par ses collègues du commissariat central de la rue Colbert, heureux de voir débarquer un renfort déjà expérimenté. Quand son supérieur lui avait confié des enquêtes liées au trafic de drogues, il les avait acceptées sans mot dire, même s’il gardait un douloureux souvenir de sa dernière mission grenobloise. Brest n’était pas comparable à la plaque tournante iséroise, mais la ville du bout du monde subissait tout de même de plein fouet la régionalisation du trafic. Cependant, lorsqu’il passait la soirée ou la nuit avec Alana à Quimper, ce genre de préoccupations s’évaporait comme par enchantement. La jeune infirmière était un remède dont il faisait une overdose sans état d’âme.
   
  — Ils t’ont demandé de pouvoir tourner dans le domaine ? s’étonna Alana au sourire lumineux et aux cheveux couleur bronze.
  — Et alors, qu’est-ce que tu as répondu ? enchaîna Yann Lemeur, le journaliste qui comblait avec bonheur le vide de la vie sentimentale de Cathie.
  — Pour le moment, je n’ai pas donné mon accord.
  — Qui t’a sollicitée ?
  — Deux types : l’un m’a dit qu’il était chef machino et l’autre était chef électro. Aucune idée de ce que c’est, mais ils étaient sympathiques.
  — Waouh, rien que des chefs pour toi, ça pète, mamounette ! s’amusa Xavier. Et pourquoi le domaine de Kerbrat ?
  — Un de leurs collègues avait repéré les lieux sur Internet et ils ont souhaité visiter. Ils sont passés en début d’après-midi, juste pendant l’éclaircie. Alors quand ils ont vu la propriété et la petite crique sous le soleil, ils ont craqué.
  — Quel genre de scène veulent-ils tourner chez nous ?
  — Ils n’ont pas été très bavards sur le sujet. Apparemment, c’est surtout la plage qui leur a plu.
  — Ils savent qu’elle n’est pas privée et qu’ils n’ont qu’à demander l’autorisation à la mairie ? intervint Yann.
  — Je le leur ai expliqué, mais ils s’étaient déjà renseignés. Comme elle est très difficilement accessible par la mer, le chef machino aimerait pouvoir apporter son matériel par la propriété. Qu’est-ce que vous en dites ?
  — Ça pourrait être sympa de voir la maison dans un film, s’enthousiasma Xavier. Sais-tu quels acteurs ont été choisis ?
  — J’ai essayé de les faire parler en leur offrant un café. Mais je n’avais pas de bottin sous la main pour leur tirer les vers du nez, mon chéri !
  — Bonjour les clichés ! De toute façon, avec l’informatique, on a de moins en moins de bottins et ils sont de plus en plus fins. Les méthodes ancestrales se perdent…
  

4.
La démission
Lundi 15 avril
  Comme Yann se levait pour ajouter quelques bûches dans la cheminée, Cathie se rendit à la cuisine et sortit du four une imposante terrine en grès de Soufflenheim. Les mains protégées par des bischele, elle déposa le plat fumant sur la table.
  — Cathie, une nouvelle fois, tu nous gâtes ! félicita Alana. Qu’est-ce que tu nous as préparé qui sent aussi bon ?
  — Un plat hivernal… donc de saison, précisa-t-elle en désignant le crachin qui laissait glisser ses larmes sur la baie vitrée. Un baeckeoffe, une spécialité pour viandards. De l’agneau, du porc et du bœuf, qui ont mariné toute la journée dans du sylvaner. Ça cuit ensuite pendant trois heures avec des patates, des carottes et un peu de poireaux… et voilà !
  — Sois certaine que je vais y faire honneur. Je me suis réveillée aux aurores pour bosser au bloc opératoire. J’ai une faim de loup !
  — Ça tombe bien parce que j’y ai mis deux kilos de viande.
  — Pourquoi est-ce qu’il faut toujours que tu rajoutes des poireaux ? Il n’y en a pas dans la recette standard, se lamenta Xavier.
  — Pour l’apport de fibres, mon chéri ! l’asticota Cathie. Et puis, c’est la recette de ta grand-mère Denise, alors respect !
  — Il va falloir que tu t’habitues à manger des légumes, appuya Alana. L’experte médicale que je suis te fait remarquer que c’est excellent pour ton microbiote et ton transit intestinal !
  Cathie et Yann contemplèrent leurs enfants en se souriant. Le grand policier taillé en V et la petite infirmière bourrée d’énergie s’étaient trouvés, et aucun des deux parents ne doutait qu’ils officialiseraient sous peu leur amour déjà célèbre dans le village.
  — OK, c’est bon, si vous vous liguez contre moi, je ne dis plus rien, abdiqua Xavier. Si, quand même : mamounette, merci de nous avoir préparé ce plat succulent… même si tu y as ajouté des poireaux !
 
  Cathie retourna à la cuisine et en rapporta une bouteille de riesling. Tout en remplissant les verres, Yann interrogea :
  — J’ai entendu dire qu’il y avait eu du grabuge lors du dernier conseil municipal. Comme je couvrais le salon du livre de Montaigu ce week-end, je n’ai pas pu en apprendre davantage. Tu as eu des infos ?
  — J’en ai longuement discuté dimanche avec Marine Le Duhévat, acquiesça Cathie. La pauvre était abattue.
  — Que s’est-il passé ?
  — Anton Manach ne se représente pas pour les prochaines élections.
  — C’est pourtant lui qui devait être tête de liste !
  — Oui, mais après une énième sortie désagréable de Lagadec, il a annoncé qu’il laissait sa place.
  — Comme ça ? Pourtant, il en a l’habitude !
  — D’après Marine, sa décision était déjà prise. Il y a des choses auxquelles tu ne t’habitues jamais.
  — Ça ne s’était pas calmé après la mort de Quéré ?
  — Juste un temps… Quand Quéré était encore vivant, Anton et lui s’affrontaient face à face. Avec Georges Lagadec et Marc Dubourg, c’est beaucoup plus vicieux, précisa Cathie. Maintenant, cette charge dépasse les forces d’Anton. Tu l’as vu à la kermesse de Saint-Ternoc, la semaine dernière ? Il ressemblait à un zombie derrière son étal de légumes. Lui d’habitude si rieur ! Il a assez donné pour le village qui n’a malheureusement pas toujours su le lui rendre.
  — Du coup, qui va prendre la tête de la liste sortante ?
  — Celle qui devait être sa première adjointe : Marine !
  — Marine ? Mais comment va-t-elle gérer son temps avec ses trois filles ? Des ados, ça demande de l’attention.
  — Elle a eu une sérieuse discussion avec Hervé. Depuis l’histoire du camping-car, son mari lui mange dans la main. Elle réduira ses horaires de travail et il travaillera davantage pour la société de recherches généalogiques avec laquelle il collabore.
  — Elle se met quand même dans une situation inconfortable, commenta Xavier. Se sacrifier pour s’occuper des autres, ça a ses limites !
  — Je confirme, appuya Alana.
  — Ce sont un policier et une infirmière qui passent leurs journées à prendre soin de leurs prochains qui me disent ça ?
  — Ben justement, on a l’expérience. De fait, reprit Xavier avec une pointe d’inquiétude, il y a maintenant un poste vacant dans sa liste.
  — Exact.
  — Et donc, est-ce que…
  — Est-ce qu’elle m’a demandé de me joindre à elle, c’est ça ?
  — C’est ça, approuva Xavier.
 
  Il savait que sa mère avait du mal à refuser de rendre service. L’an dernier, au moment où il avait été blessé par balles, Cathie avait frôlé le burn-out. Entre son métier de restauratrice, ses activités littéraires et toutes les enquêtes dans lesquelles elle se retrouvait embringuée bien malgré elle, il n’y avait clairement pas de place pour d’épuisantes batailles rangées lors des conseils municipaux.
  — Elle me l’a effectivement demandé.
  — Et… tu as accepté ?
  Cathie vit trois paires d’yeux anxieux fixés sur elle.
  — Je vais vous surprendre, mais… j’ai refusé.

5.
À la préfecture
Mardi 16 avril 
  De timides rayons de soleil éclairaient la splendide préfecture du Finistère. Ce bâtiment du début du xxe siècle, avec sa structure en béton armé et ses façades extérieures de style Renaissance, marquait par son élégance les touristes qui découvraient Quimper. À ses pieds, l’Odet coulait tranquillement au rythme des marées.
  Dans l’une des salles de réception, deux hommes tenaient une discussion animée devant un café et une assiette de kouignettes. Gourmand et soucieux de promouvoir les spécialités locales, le préfet avait imposé ces pâtisseries lorsqu’il accueillait un invité.
  — Vous avez l’assurance, monsieur Halen, que je mettrai tout en place pour que le tournage de votre film se déroule dans les meilleures conditions. Toutes les autorisations ont été signées, le département et la région vous fourniront le support dont vous aurez besoin. J’ai par ailleurs prévu de me joindre aux équipes qui veilleront à la sécurité de votre tournage pendant mon temps libre.
  — Je vous en remercie infiniment, monsieur le préfet. Le site de Locmaria se prête parfaitement à notre projet. Cependant, je dois vous avouer que des rumeurs sur ce village m’ont, comment dire… amené à m’interroger.
  — Et quelles questions vous êtes-vous posées, monsieur Halen ?
  — Il paraîtrait que cette station balnéaire serait surnommée le « Chicago de la Cornouaille ». Comme nous ne mettons pas en scène une histoire de gangsters, je tenais à vérifier qu’il s’agissait d’une boutade.
 
  Le préfet cacha son embarras. Depuis qu’il avait pris ses fonctions, les meurtres s’étaient multipliés à Locmaria. Dire qu’il en ressentait un vif déplaisir était un euphémisme. Il avait considéré ces drames comme des agressions personnelles menées par les habitants de ce damné village, et tout particulièrement son Alsacienne. Il se pouvait, en effet, qu’il se soit laissé aller, dans un moment d’agacement, à une comparaison de ce type. Il aurait volontiers invité la production à choisir un autre lieu de tournage, mais le réalisateur était tombé sous le charme de cette fichue bourgade. Il devait donc s’assurer que tout se déroulerait parfaitement… d’autant plus que le M. Halen était un ami de la femme du Premier ministre. Le ministre de l’Intérieur lui-même l’avait appelé pour qu’il reçoive dès que possible ce producteur, un des plus en vue dans le paysage audiovisuel français.
  — Parlons entre gens responsables, reprit le préfet. Effectivement, nous avons fait face à un homicide l’année dernière.
  — Les journaux en ont suffisamment parlé.
  — Tout à fait. Mais ce meurtre n’était nullement lié aux habitants de ce village si… typique. La victime, tout comme l’assassin, étaient des étrangers venus à Locmaria pour mettre au jour un dolmen oublié. Par ailleurs, et permettez-moi d’insister là-dessus, notre gendarmerie et l’un de ses officiers d’élite ont résolu ce cas avec une efficacité redoutable. Je m’y étais d’ailleurs personnellement impliqué.
 
  Le préfet avait éludé les quatre crimes précédents en espérant que son interlocuteur ne les évoquerait pas. Soit Halen n’était pas au courant, soit il n’avait pas envie de pousser le sujet plus avant.
  — Je vous remercie pour votre sollicitude, monsieur le préfet. Sachez que nous sommes très heureux de tourner dans votre département, et pas uniquement parce que nous avons reçu une très confortable subvention de la région Bretagne. Notre œuvre va sublimer vos paysages et vos traditions.
  Même si le préfet n’était pas avare en superlatifs, il pensa un instant avoir trouvé son maître. Le haut fonctionnaire n’était pas breton et n’avait qu’un amour très relatif pour ce département dont le but semblait n’être que de troubler sa tranquillité et retarder son avancement. Cependant, en tant qu’ancien énarque, il prenait au sérieux son rôle de représentant de la France… et donc du Finistère.
  — Monsieur Halen, je ne doute pas que les Bretonnes et les Bretons vous en sauront gré et c’est avec plaisir que je découvrirai votre création.
 
  Alors que l’entretien touchait à sa fin et que le producteur s’apprêtait à se lever, le préfet se lança. La veille au soir, en apprenant qu’il recevrait Mike Halen, son épouse avait voulu en savoir plus sur les comédiens qui participeraient au film. On lui avait dit qu’un de ses acteurs fétiches serait présent à Locmaria.
  — Une dernière question, monsieur Halen.
  — Je vous en prie.
  — Elle concerne le film lui-même, les comédiens pour être plus précis.
  — Monsieur le préfet, se rétracta son interlocuteur, ces informations sont encore confidentielles…
  En notant la mine déçue, il se reprit. Après tout, la distribution serait officiellement annoncée deux jours plus tard.
  — Cependant, je ne doute pas un instant pouvoir compter sur la discrétion d’un des plus hauts représentants de la France.
  — C’est une évidence ! Alors voilà. Ma femme a entendu dire par une amie du compagnon du préfet des Yvelines que Thomas Mascardin serait à l’affiche.
  — En effet, Thomas est la vedette masculine de notre œuvre. Je peux même vous dire, toujours sous le sceau du secret, que Gina Conte tiendra le principal rôle féminin.
  Le préfet sembla frappé par la foudre. Halen s’inquiéta du silence du fonctionnaire jusque-là si prolixe.
  — Tout va bien ?
  — Mais tout va parfaitement bien, plus que parfaitement bien. C’est juste que… j’ai une admiration sans bornes pour Gina Conte. Tout comme mon épouse ne jure que par Thomas Mascardin.
  — À croire que ce film a été monté pour vous !
  — Dites-moi, mon cher, pensez-vous qu’il sera possible d’organiser une rencontre informelle avec ces deux stars durant le tournage ? Vous nous feriez un magnifique cadeau.
  Mike Halen retint son sourire, mais que le préfet lui soit redevable lui permettrait sans doute de disposer d’un appui si le besoin s’en faisait sentir.
  — Je vous promets que nous pourrons vous offrir ce petit moment de plaisir.
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